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plusieins ,V„|,.s .,,„ ,„„tes „„t „l,t. ..u v„w^,- ,,, ,,,,t, ,|„„|,,,

OUI iiiisNc leurs ciiniptiiirs

ti.nt I, (hural.. ,1,. 1 Inst.tnti..,, St-I...nis H.- OonAi-n... Tn

AFL-r le (•Mn,lj„t,,,r n pris la ,.lu,i„, „„ir,. v,.|.,„t.-,. ,•! ....rte hrnitiv hlm.clie. Il .lorim^ rabs,.nte.
" I'"". In

Le j.rélnt monte an .naître-autel jH.nr .lire .(n'il nmmt an-jo r n, :..e les tn.litions ,1e l'Eglise „ni.
'

..nlinain-me;;;.
\<n .|n .1 suit senlon.ent vers.- ries hmnes sur ses fils .léfnnts

•Mi.is. rappelle 1 oratHir. rhnnil)le Heliiri.-nx .nie r„„ plenre.nmntenant est nn jrran.l n.ort. Le Frère O.lile-Joseph. niontr..-
t-il. u.t nn Rel.j.,enx .•xeniplaire. nn jrran.l é.lneatenr .-t nn ami
.s.neere ,n pays. A ees trois titns. sa mémoire .n.'rite v.'ritn-blement It's e.-Iatants homma-es .le ce jonr. (?n,- .... soit nn,. v.m-

s:;:;:^ ^^^ ''''"- '"'^^^^ -^ •••"• ••^•"^ •- -^- ^ •«

Puis c'est ral)s,>ntt' et le Dt'filé.

L,.s,'lèves fie Tlnstitufion pn'cè.l.nt le .•,)rtcVe. L,. deuil est
«•on.luit par les Frères Panl. Sous-Dirc-tenr Princi,,al. ses con-
seillers : les Frères Xéade. Malo.
Des o.r„n,,es ,l-an,-iens .Mèves .In re-rett,' .l.'fnnt suivent, la

tête .leconverte. le char funèbre r,ni passe par les nies Dant.^s.
Destoncnes de l'E-alit,'. dn Champ .le ^fars. pour -apner .M-lle
de la Révolution.

Par intervalles, des strophes litur<rif|nes implorent le secours
flivin. Et c'est l'arrivée à In Xécropole.

Les six cents .'coliers de l'établissement sur deux ran"-,'es.
s inclinent respectueusement au passajre ,ln cercn,'il sur l,"quei
le Père Tarel. aum,mier des Frères, récite les dernières prières
funéraires.

Quatre discours de disciples affliirés retracent de fa(.'on tou-
chante, la vie toute .le zèle et de bonnes .euvres du Frère 0,IIIp-
Jn^ieph. .lurant ses -H ans d'apostolat en ce pays.

AL Charles Bouchereau. ancien Chef de Division au Départe-
ment de l'Instruction Publh^ue. saine en termes ,''mns. le conra-
freux Instituteur, le bienfaiteur de ce pays .|u'il a su apjirécier
à la tâche. Et l'assistance quitte le modeste enclos où d.irt son
dernier sommeil, l'homme simple et bon ,|ue la Répiiblif|ue. i)ar
une manifestation venue du ca'iir. a voulu tout iiarticulièrement
honorer. j>onr les services rendus.


